
ROUBÀfX 
étants) es nasalMai 

La ne jaKik. «a kmaMMun des t'eaa éteei, 
A ï kaaraad* matia Ae &\ A easse de *%i-
i L I t M i ' é V A «fi. 

2* reprise irata — Blancii*. Il a. If?» 
tsisnae.i, fô* Ifi. 

I da repries. 4 rata. — Blanche» U a. t|î; 
Twiaaad. to » M-

Branche sat restée »s nqueur *o détrui
tes* U rata eu •• i aecoaaat k|% Tfimiird 
a «sua (t secondée. 

1 éaîle TiartfNmwa en proY* * l'fotftfUrtioi* i «M At ebtrtraél et-orr* M paré!* a n donnée 
^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 1 «d mtoye» »*ne*i*erd*» 

ffse TOlmme 
• On a arrêt* A ion An*** ita Grand* Rua. 

SflaV f>r*n da poai de Wattrstos. la nanv 
usée Uariu C'i.ypars, p*i»eu*«. tgé* de 
17 aas, inculpée a vol creffatn ÉMoifle-
mant* A Watireloa. 

às)*)nsée,SA teeeass 
Louis Sourlim*, 42 aaa, débourrettr. de-

meurent cour l e'ontain-, n* 16. dîna la 
rua Sain»-Antoine, a est amuse, étant ivre 
a bnaar ksa vit*** *a*»z aon voieia Hébert 
Charles. D'où lates i nation de la police et 
arreatatK» du turbulent) ivrogne. 

— Oa a arrêté est set Arthur Chrétiea. 
âgé de 21 aee. qut «a étal d ivresse, fra*>-
eait son togeusr, Atthar Usinant, rua 
Darbo. 

EMwtpl* à-su!m 
Dans sa demi re réuni >n, 

« Laa Vengeurs de Fourmis* i 
la citoyen Aliard, rue da l.anaoy, 25», a 
voté l'ordre du jour auivant ; 

• Lr groupe adresse aux rubaniera de 
Comiuaa, ainsi qu'est*, majeur» da la 
Grand Combe, aea emeèree (élicitationa 
pour leur attitude ferme ai eae retape, du
rant la greva qu'il* ont eire A i tMr : 

> Jaspera q u i l'avenir ila aauront •* 
<'d arrmeser ane foie pour toutee, dea pa
trons axploiteura cui les ont imin.' i A 
cette résolution at envoie eax deux e.ndi-
cate, la somme de cass* fraaea a ,ur' eba 
rua «fin da soulager lea victimes des dites 
grevas. 

iPour 1* groupe : C. VA.ilXA.riT.» 

DootUo à Roubiix 
O* — — g a , pour jaoax proedmn, un* 

grande aoirée d su ie A 1 Uipp.mrum». par 
la célébra Donata, mventear *• la • faeci-
cation expirimentale » 

la croupe 
établi chez 

AUT tmrritrs «rr fo*fi ter* 
l'appel suivant rat adressé ans eu i rtere ror-

rnsaler* et a :»ua la* travurKusr* 4e satr ; 
Camarade*. 

AVro d'être veiiu* nombreux A notre 
résaioa - * ntadi daroiar. 

l e premier p-es aet lait, sa étions aa pra-
Uett* e* qu* lee cita em* Sieave-kvaiisy 
et Sors» développèrent ai bissa, c eut *-
dàr* « T'ini'» de» 'travailleurs r. 

C'est paisr cala, que nous TOUS cotivo-
-paona tous «syndiqué* et non svndiqué*), 
Aass ster * notes réunion i uadi 2s juin, 
A 7 heurs* em aoir. en aoxr* local, c. *z 
Léo» Delbeeneen ru* da* S*pt-Poats. 

Ordre du jour 1 élection du comité — 
2. Principe dune 'édêration. — 3. Pro-

Le caméra 
I lu rannteo. 

a aorg*. d* Lille t ts i t tert 

LP i •_ i a p naii saafii 

TOURCOING 

BRASSERIE IURICIPM.E 
TrA* intéressant* 1* aAeno* da n m e i i 

«aér a* astre B r a e w i s municipal* 
Pluaieura incid nt*. le* uns comique*, 

le* auue* sero ux, ont servi d inlerinAda 
pendant Fa aéance et nous ont fait paraî
tre beaucoup moins long 1* temps pa**A 
parmi n >* i r**senr* 

C'est M. Delavaivra. un Je* meilleurs 
comique* d* ta brasserie, qui. le premier, 
a donné le Signet Je* drôlerie* 

L* vieux monteur d* « coupe • • toute-
a».a raté1 *oa but 

Apres la lecture du procès-verbal, M. 
ttelavaur*. vos sut immédiatsmeen pro-
daire aon petit eifet, demande au secré
taire d* retira A ressemblée Isa paroi** 
qu* lai, Delavaivre,avait prononcées d tas 
la iiiecnsiion A propos de I* laïcisation 
du iMsreau de nieniauMaee 

M. Deiavain* tient à Taira as*ivOir qu il 
était présent à cette «éaaca mémorable,*! 
qu if avait parlé et rosé ea favear de* P* 
titee .^œur* Pa n-Sec. 

sati «faction lai ayant été accordée, M 
républicain (oh eorabtaal) Uelavatvre, 
L.pr • un r*v.ird triomphant promené do 
sss collègue* A lu presse et au i.ublic •# 
déc:*r» coûtent Noua le sommes aussi. 

** • 
Lsttars est eaea te deaaée da divers 

rapport administratif* qui tous (ont adop-
te* sans observation. 

Mui* voici venir l i question du cime
tière- Cel» v . être intéressant. 

Papa Broubroac1; propose i". r*nvoycr 
le dossi. r de l'enquête 4 l'*xau»ea de la 
CO:nroi*»ioo. De nimbréuses observa» 
ttons se »-nt produriea-, dit il. et exigent 
• a * I a s.ra soit étudié* à oostreau et re-
vienoe devun* e Conseil muaiopel 

M. Itarnarie proteeia contre ce renvoi 
Le eona* 1 manicapsl s'«st. dit-il prononcé 
sn pleine coi.iiansaanca de cauee, i! a pria 
usa décision ferma et je ut voi* pa* 

[ pourquoi il devrait maiotoo îal rev- nir 
sur son vol* 

C'est parce que de nombreuses o' serva
it on s ont été présentées é l'enqu-ts, dit 
papa xiroulrouof. 

l-ci la p tit maire fait allusion i la péti
tion iiu* ra cur.i da Sacré Cô ur a fait cir
culer dans la plaparl dee usinas de l'our-
coin^ et qu* I-s ouvrier* ont dû ligner. 

M lie renqi.6t* d* la eomm ssion dsvrnit 
aoaa «alfire ajoute M Barbarie, in aurait 
pa tout «a-*' bien prjeenter d s object on* 
avant la vota du conseil mua eipat. 

M. Muller n'est pa* >:• l'avis d» U . Bar-
leri". loujour* pretesfiecx, le n iiveani 
pot** aas* rire n'entend pas q a lai, dé-
fén.létrt te* idée» ri* la eommis* on. 

— Vosr» aou3 fittei perdre du lu nos 
avec vos obiervations. dit-il à %f. B: rbarie 

l la plas «r-mte. ^ H | 
' Vcsadovré',»!. Bftrtmrie^tt M.M«M*r \ 

à un* voir- iTcrrliqua mats nous n'aMona [ 
Aient t pttts être ra aovabre, et put* vous 
lu t t partie die In r.omasi**ton 

— Je- sers e* qrri s* passa dans ta* c<rm-
•irssiooe répond H. Werbane sur aa ton 
•igniricatil'. 

Sur cas mate, nous terminoas notre 
compta-retreii *a ao«* promettant d y re
venir saa* p:a. Ce sera p îaaaMeaveot ia-
sérsasant O. B. 

La Cavalcade des abrutis 
V i o l e n t a s • • • t o l è r r s . — t e s f * a -

dlaranea die BtraaaM-oetek 
Le* pro-c*asionn*rds jabilaient Aisr 
H u m a i tieaucoap plus favurabls que 

[ diinaacha dernier, leur » permis d'organi
ser la « cavalcade de» abratis i qui devait 
sortir il y a hait jour*, mata qai ava.t tftA 
rem se. par saite de la plaie. 

Comme ca pouvait s'y attendra, aprea la 
mesure prie* par la maire A I égard da 
cortèg* d* la i oopèrabve, le tout ne S'est 
pas passé sans incidsnt* et les homme* 
da Uruubroack ont pu A aouveau exercer 
leur xéle et leurs brutal,t.s envers quel-
quss-uns d* aaa anus 

Dés le matin, bien avant l'heure de la 
«ortie île la cavalcade, de nombreux agents 
et gendarmes aillonaa eut les ries et al
laient prendr* leur post* aax aadroitt 
qui leur avaient Até assignés et oa devait 
passer Is cortège. D autres, non moins 
nombreux, mais pour la plupart en civil. 
•laieril les sosishsts» qu'il* rsneontraient 
et obs«r\si«nt jusqu'à leur* moindre* 

I gestes. 
' Oa est vraiment cru Tonreotor. ea état 

•i«g*. Tout cel* pour faire plaisir A Vao-
grossebal e et A ces amis et par crainte, 
•taait-ea.de maaifeataiioa* contraires, dé 
ft pnrt de* ouvriers républicain* qai. Tan
né* aerniére.(lé,à»p.tre.U* époqueavaient 
protesté contr* lé* favsar* eocordA** A la 
uanJe l e* processionnards 

Les Préparatifs 
Plusieurs estrades reposoirt, m p'a-s 

depu • plu* de nuit jours déjà, avaient été 
garnie» de tapi* et d* !i«urr p ar recevoir 

i leur» sie tenrs d an )• «r, d un* hear* A 
remarquer surtout celle de la plaça qai | 
occupe environ «'i mètres carré* et p ur 
laquelle aucun droit de voirie n a été per> 
çu par la vitra. 

Dés il) heur**, H* curieux eo-n m entrent 
A a Huer vers le centre Ma* la place, <i«* 
vendeurs de journaux crient la F. celle et f* 
fer,: Pe.nor-t, «I *o t & plusieurs reprisa* 

| insulté* par des messieurs, armés aa 
cannée, qui stationnaient en attandaat 
1 arrivé* ne U oavalcaaa. 

Lea messieurs, pour la plupart, sont da 
ftoabais « Ce soat dé* Peaux-Uouges » 
dit quelqu'un A coté de nous. 

Cependant m de nos amis ayant cru 
pouvoir reponire eux paroles injuriecsea 
dea bourgs is salrtiae. est spprati'Ode 

Dleraars «ta DMeteeert-fler 
Apre* avoir présenté lé* camaré le* de 

ttoubatx, Maxime Barria et Michel Ser
val*, et laa avoir remaroiéa d être venus 
forte* la paroi* *o ialis e A Tourcoing, 
leSeheerder, en une aaillié spirituslle, 

établit une oomparaisoa entra ce qui a* 
pjseait la matin sur la placd st ce qui t* 
passe en c* moment à la c mféredee. Par
tout où nous allons, dit il, nous somme* 
lien gardée par la police Cependant, ea 
matin il était défendu d« chanter lé A/«r-
teillclue ce qui ici est autoria•>, (l(ire*v 

Put* l'orateur part* de la municipalité 
opporuni-té de Teiirecng. flétrit, comme 
11 convient, son attitude réaetioanarre et 
rend M. Dron respo. sm>ls d* la composi-
tiéfl aenwll* d« coaaail maaieipal. 

11 termina en engagesat les travailleurs 
à combattra avac énergie, aussi bien I op
portunisme que U réaction 

L* présidant donna savsuite la paroi* au 
citoyen Maxime Barriu. 

W s r s n r s d e n » t l m r Barr i s* 
Aprèa ls critiqn* d* la muaicipalité de 

I oureeing, faite par la citoyen bescuesr-
der, dit notre ami. il m'appartient d* faire 
une autre eritiqae, eelle de I œuvra légis
lative accompia par nos dirigeants bour-
geoie. 

Abordant succegttvément toutes les 
questions importants* qui s* «ont présen
tas* devant le Parlement, l'orataer expose 
av*e abondance de fait* et da preaves, 
que rien n'a étj fait p*ur la oiaase 
ouvru're 

Impaissant* i réaliser des réformes A 
1 ntér.eur. oit il, no* gouvaraaats ont en
core déshonoré la Francs A l'extérieur. 
Nous n avons plus aujourd'hui la France 
de la Kévoiuti n eelle qai avait poar mia-
aïoa é émane par Us peuples, ssaia bien la 
1 renée des capitalistes, des politiciens 
baurgeoi*. 

beule, I* classe ouvrier* en prenant 
possession du pouvoir politiqu*, saura 
réaliser l*s grande* trans ormations de
venues nécessaires dans l'intérêt de* tra-
va.lleurs 

Très applaudi pendant Icrat «on di«-
eonre, le citoyen Maxime Barrin termine 
ea engageant le* travailleurs A mener 
énergique i ent la campagne sur le terra a 
d* la lutte des classca 

Apres lai le citoyen Michel Servait prend 
la parole. 

AMsreara « a Mlehal Airrvala 
Avant deatrsr daas ls sujet d* son dis-

éoure, Micuel servais Ml d abord jastice 
d un arguiiis.it qu* to • no* adversa rss 
snp'aient sa es moment contre les socis-
listes i n vous accus*, ('itil. d être les 
nomme* 4a l'assiette au beurre-

En i ou* lançant cette aecesatioa nos 
adverse r<ss russeeabiant fort singuiiére-

Vn détail : la domestiqa* A* lé firme a 
fait Ittostr dea bà*rm*Bta en le* eaperseaet 
<r*a* bénit*, < • qui a* le* a pas prtaai'vé* 
du taak 

Au Gaspillage 
Migérit à«a Vesges 

AWtoWBIsiSBMBHr SS DOUAI 
tïOUAI. — Paêtmge (te troupet. — C* 

matin est arrivé en notr* ville In 9iê d* 
ligne, venant de Léns.où il a coaehé hier 

Lé régiment, mnslqué en tête, • fait **n 
entrée en ville d aésez betrne heure. Il a 
été 'escorté par un nombreux publie jusque 
•ur la place d'Armes. 

Le 81e doit séjourner ici deux jours et 
sa masiqas doerarer* an riaaeéft da-aara 
lundi eu Kiosque de la place Caraot. 

Nous avoneeu l'oeeasion daaona entre
tenir ave* dé nassbreux miltteirés ds ce 
régiment qui, tous, sans exception, ta 
plaignant dee eha'aur* exceeeives qs la 
ont A supporter depuis leur retour des tir* 
de guerre. 

11 paraîtrait même que Iejour d* sondé-
part i*s tirs de guerre je«di dernier, le 
régiment aurait effectue, en une $eute 
étape, le trajet de Dankerque A Cassai, 
par une chaleur de 44 degré* et qu au 
cour* d* estte ét*p*,d«ux soldat* seraient 
mort* d'insolation et plus de cent cin
quante antres auraient été malades A un 
tel point qu oa aarait dû les débarrasser 
de leur* foaroimenie et arme* et d* le* 
faire transporter à Caste! dant det vol-
ture* réquisitionnées A cet effet. Le régi
ment i.ursit, parait-il, qaitté Dunl.erque A 
5 l.eurss du matin et no serait arrive A 
C»«sel qa A deux heures de I «prèt-midi. 

Si es ren**i£U* i ents sont aosolument 
exact*. Il faut qu'un* enquête sérieuse 
établi*** le* responsabilités. 

ARRONOIPSRMBNT DB DtJNKErtQOl 
BOSICNDAEL. — Ltt il'dtion». — L* 

conseil d 1 tat a rendn, hier samedi, ton 
arrêt dans l'affaire dea élections* 

lieux reaesioaaair** enragée, MM. Da
tion et I estelier, interjetaieal appel A la 
décision du conseil de pré/eetara. 

L« pourvoi a été rejeté jmrement «t sim-
i plement. 

Le* réectionnaires as) sont pair leurs 
frais. 

I Len*. des dissotjr* ptki«* SA sadtimeata 
«levé* et d* chaleur patriotique, ont et* 
praaoaeéA par sM. Laetaa Lépeatd. a* 
hotn Aa Ornée* mon loi pal s RM*. «*>«**, 
Tailriandrtr. eoaaértrer géaAral, et f* osaa-
msndsnt Spriet. aa aam Au Sasvoajar 
Lrançais. t> leams Faoompré, d'AWoa-aA-
Cité, est rent réciter, aveo beeroeentp é* 
laies l une eaparbe peeei* patrioteq**. 

Kn lerm a»trt,di*ons qaé aeas avoa* AAA 
heureux de eesatatef tVrast enthuui *sA* 
de toae le* ha liante qai. faisant trêve é 
leurs lutta* d epinfaaa, ont sa, en a* joaf» 
sous ce* deux mots : Patrie, Armée, aaa* 
leurs oonars psar a* glorifier qu* rsaré) 
eone.toyen* mort* aoar la Praaee. 

suivis, cr.*nt eux-mêmes : Au vot 
ment A cet escarpe* qui, se voyant poar 
^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ >ta«r ! 
(itires). 

Le qui ett plu* triste dit-il c e t t de son-
Mater que par.ois d***avri*r* *e laissant 

par ta» greeerme» et brutalemeâ't invité à wa.nper par tes miinaïuont et n* (avant 
se U rs. C'eat le coatmtacem*irt d*t pre- ; • • } • °'»»1 

La Cavalcade 

•nguer entre la propagande bour-
gao.se et celle du P*rii ouvr.sr qui pour» 
•sut la con iu*t* des pouvoirs publics, uni
quement pour ravir a la bonrgeorare lar 
tae paissante qu'elle possède et qai est 
1 Utat oppresseur dea ouvr.are 

La classe nourgaoïec a poar priaeipe 
e* caiiiieeeo et a'âutrea ' *• dénaturer m»* dootnae*. notre tactique 

" ' *t notp* prorr»eame. Si noua voalona 

H rft exsetemem H h. l|', quand I* ca
valcade de* abrutie e*s*aeao sur la place 
apréa avoir pircouru ud grand nombre de 

t rue» ea eh.aaaat 
cttaene retsgiaax 

Un nojè et vous sesaye/ de faire ds 1 obetruetion 
Hier matin', A 4 b. t.?, M. AdeJpu* HT». , , ï , t e

r
m " " i a e , , . „ _ . „ . M . _ 

brulle demeurât ru Metrl^Jiïliïi- ' - . T , f ? \ ! ? " , * SfP ^ f * ' 7 ? M " B , r " 
•ait prê* é» canal, sur 1* quai de Nanta*, ""^"'.P c , t p o u r P» r J re •>' ">»••• *« tempe ^ 
toraqu'il ap*r(;ut, i'.oUant ear l'eau A la f iTT^liq„U!. '* ^_«rP,?** U a n o u , e M I Sur tout le parcoure da cortège, la pa- ' **H*ver i'aee.etie au beurr* aux bourgeois 
Iraverss d* i'ecluse du ÎTOuveatr-Mottde, i v I T a ï . .«,,.. . 2 i . î ' » > , . , , l i c * d * Llroubrouc.k faisait bonne t̂ arde et "»i la oéUean ai. ce t t non paa aoar ta 
un cjrps humain l \ . ? . . it»t .^^f°J.Î ^ . . ^ " ,*P'1- •» Ibear ae ciéov «a qai •* eorait parmi* satisfact on da quelques ans, mais pour 

11 se pré ipita et *ut bieati'it r*m*at tar o u " , .": ,?f , I, „L.7la i.T s» <L n n , e , l > * 1 i une reiiexion oleasanie A i adiesse des to- •* <-oan*r a tous tTonn*rré d'applaudis-
barge le cadavre nua vicilard. [ ï«™ o ^ S n dainôiSai. r " ' " - ^ - " ^ .,-"* ' <*••• •» *»» »3rpt>< M«a aai Agarei.iM * ta . *«n.*até.i. 'WW-msala baraj 

On 1* fouilla et on découvrit. 

•t aa livret d'ouvrier cerdoaaie*, délivré \ 
t* t mai tsx>7. ^ F 

Grâce A ces pi -css.en a aoétablir l'iden
tité <lé rnaltieureux dont la asesvparait éas 
A ua accident 

C est un nommé Augustin Mortier, né S 
Y près Belgique; le 3» «eptenv r* lo*». Le 
livret porta *n outre Ici prénom* dé 
Pierre-L aie. > 

Le docteurLargilliéTe a fait le* constata
tion* d'usage i t e t relevé aucuaa trace 
de violenoaSur le co»p* da pauvre diaiile. 
Oa a ensa te transporté le cadarro à la 
Morgue. . 

J&mbi cassée 
Mme Anna 1 eunter. Agé* d* tfj ant née 

A Bruges, demeurant A i ouréo n;. s'est 
fraclur la jam e gauebe ea tombant sur 
le trottoir de la rue, de l'.Mm» 

Ae doetear Larglliéra. appelé aas*ittt. a 
fait tiansp rt r la malheureuse a l'Hôtel 
Oiea. 

A là foirrrUr» ' 
''a a rscaailli «t mie en roerrièr* dix 

chiens,et Ion a prononcé trois eootravsn-
eioos. 

»•--- . . . r A* poss'en déroôorata pur, ne peut être 
aoettae. an part, « e s m a i * a e s * r a a £ ^ lui-même ea soppotsnt su 
to a a r t M i ' i a i ueéeetaraUea d étrange* ï « " T l i i ^ , ,»; , „ M . . . 

. . . — » . r K2 «assaut ««i, un petit eoaseil * M. 
•tarâarte : t-iutea laa foie que no* braa-
teure prennent usât me*ur* aoti demoara-
tique et il sait que la etiee* se reproduit 

t eoavant. qu il propose «.ne le lel'erenJum 
t il verra la têt* que feront nos i rasseura 

et en particulier M Muller. 
Mais il s agit toutefois d'une décision 

qai coatrira M. Lron et no* curée Or 
ua* foie n'esK pa* coutume, pense M ' 
MuUer. mu» al on* invoquer le re cran-
dam : cela rivera to ctou à M. Barbarie 

Pauvre Mtli«r. qu* tout eela eut mata-
droit ! 

Ainsi, voilà un monsieur qui, su risqua 
de combattra eon propre rnpport, devra 
passer o tru aux avis des pe: tionnairee. 
Néanmoins il favorise leur tactique qui o'a 
qu un seul l ut retarder autant que pos-
suTo !•» solui.on dtliniti ve et gagner dee 
consc encee. 

Cela n emp'-ehe pas, M. Mul «r d* mette* 
le comble au grotesque, en accusant M 
Barbarie de vouloir perdre du tempe alors 
qu'eu contraire M. Karbarie veut en Unir 
tout de euito avec ette espion du c i s t -
ttare. 

Maie M Muller, loujour* poaear, espère 
trouver ds nouveau l'occasion de four ur 

asMssasasaas» aaiaâ^ . A •• f c ll«,'ae* ua de ce* inorm.naii.es 
• r.crvrimm ........ *t n i^cstes rapports dont il a la spec *• 

*-x. i . ' ° g .d*f r , ,"' , e" r " n , m 0 , a s , q u 8 lite C'est a,r,s qVil se fait une répuTation 
fraîches ont été sa.sis au miaek par 1 mt- d „omm« d'esprit (f) réputation lacil 
fée eur des marrie*. dé* ramollot» comme ceux de la braé-

Atar t . /9tM,1n*r^^s-'Trr n . i . . , . "*''*'«éaareqn'illait cel* poargagnerd» 
f I *r. *prî;s-midi. chex Emile Derattre, u . , . p , . c , s , , i i n p i , . l i c r j t g / o l e , • e

s 

rue du Grand-Chemin, une femme a eu 1* K • ' 
pied dr t écra-ê aux i ascuies ; elle de
meure rue des Longue* Haies. 

L* pvron l'a l.ossée psr.ir «ans fui 
faire prendre une voiture ou simplement 
asiiv ui paver le car 

Il lui ae.ait cependant bien cela! 
An Vélodrfiwe Rouinision 

i.a réunion d'hier a obtenu un grand et 
i< e tmie sacees LaUr-%11 du a a t o n t lr. us 
eMrt tae uie.ileur* c * suis actuala avait 
ature une foule immenae autour de notre 
eecua.te piata. 

v'otei i* r suitat dee cour*** : 
Match à trois.— Ire manche : fer Marin, 

2» t su ea :ie ! erlby. — 2e maoeiie : 1er 
Monn e fartny ::e Hou «n — S* man
de* : lsrs Mor n et Parluy. 

( « u n * taeata — tar patrie a, 2* Bo-
éT*, l e La«jeaa». i* C. Geas. 

A atear*. — 1er beemei : • Pr*d, 3* 
Datb ta'U. ta Longaepée. 

llaad.eap ter i n / i i rouek. S*. Théo 
C»ll n*. 2» Tiiplette Gfcér.v, ta Tandem 
Gar.n. 

'.ouree* de *ni*r* — tar ktlomAtra 1er 
l '* j» t , 2* l.«gouge; ;!* Datrntn —té kil., 
1er Dutrisu. a C-aria. :<e Lapaecr» — ** si-
I atatr* 1er nuuiea, • (tarât. 3*0 . G». 
fée. ta kileaa. 1er Dasri a. Se 1 g isp i 
té ^aria. — jm kitaïu., tar Uaftast, ?a i,», 
gouge, .'e Gar.a \ 

Jfenle de MAUtioa 
ce* kaignsu. t contiaueat A afïïaor A 

fBcol* d* natation. 
It v a ea hier wo entrée* da eotd payant 

M aeae de 3 ISIO d* ! entre odes. 
tempera nra de l e e e était, g éstia 

i asetta, «ta»«agréa, A atat AV 
AveAieaoardeSAira 

Apre* a*. Maller, l'sroasaae aux fasti-
dieuv rapport* et i» la logi a* i ur) B p s . 

f c'est M. ur .n l'Homme da cimetière d* 
latta* qu eu que A M. B n a . r u . 

11 l'attaqi.e cliez M. Dron était prémé
ditée 

Vo là un homme, dit il en parlant de M-
Barbarie, qui cet conseiller d arroadiaee-
meut qui s? réel me do la classe ouvrier* 
et qui protest* contre' lee re'erendnme 
Vous ne me pai *:s*»z pa* avoir nrascoup 
de c rapules M. Bar aris et ai je a* v u . 
•a dis eaa lavaata^é aajourd hm. je vea* 
rairoaverai asl.eurs es j * voaa garant,» 
que ce **r* bien. 

| — yuswid voua voudr*/., répond M Bar 
| beria snais nom et) -ommos pas ici daas 

une sef e de eunTéreacea et je protesta 
. contre vsTs inainuaiu as 
( — Cela sn est égal reprend re d^ptrtê ei 
I iretière 

A uaaawavsl'e aétiqaa de M MaNor, 
fdd i emeni *e «sonneur rtaviem rn*ep 
pertao.1*) M. liar ar a répecsA «avar^eq»*-
sasaé : « i e n'eet ni vea* ai A'usMrat qui 
n'empéehere/. d* parler ». 

Ma.s vous ne tsvez pat co que von* 
dites, avance le ~a.e nt-ier de* • lêres. 
iCelui-IA par evcir.pl*. s'il ns s* t pas c* 
qe'rtevt il sait aa nom* ee qu'il Fat , A 
preuve ta tr.eseriC'. 

Pspa nreeeroue.k, visibUmeat vexé dea 
• * ervaéjoa* pourtant j«M-s de M. Bsr-
baric. finit par clore la discussioa st par 

I f .«r**«V)é)tar h» r*a.oi A la commis*! m 
V*itA ua quart d beure d* perdu dit 11 

Pas pour tout ta monde a nute M. Droa. 
If eut mieux fait dé dira: pas poar I* car* 
«ta Sarere-é>ist». 

cavalcade _ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ _ 
Sur la pfae*. oeeeedaet quelques grou-

ria de cit .yen* stationnant et manifeatent 
eatanrreat tsar bMarité A la va* d«* cos

tume* i aroque* dont sont alTuntas cer- SBBK^SBBBBSBBI 
tains parsoanasrea d* oortég*. A ehaqse coalition drt po 
rasttnt, lee groupes *o»tl v.etammem e* "_"' o n* * d_*"eud 
parés par la p o l i e et par les gendarmas - - - -
qa> paiaroceni avoir r» u de* ordre* ex-
trèmesieut séveree de la part da leur 
grand erréf Brtnibr. uc ; 

Ce que 1 oa veut êv de nmant. c'est faire 
quelques arrestations mai* ne* ami* res
te ut «arme» et oest » peiné «ils répondent 
aux provocation* de la poli, i rt des aom-
breux m eotiarda srai font la r.'4e d'iodi-
cateura. 

A p o t h é o s e 
Mais voiéi venir la fm dé la grotesque 

comédie Des peraonnajrea en habits ea-
r.oles grsv stent l'estrnds en face 1 an 
eneno* Mairta cl. parvanua en haut, ae 
mettent à exécuter une strie de clouae-
n*s plus dro.es les ânes que les au.ree. 
Le spectacle est tordant. 

t. est. parart-ii l'instant soisasMl où J4-

( sus se Iran.forme ea pain azyme et va pé
nétrer dana l'énorme ventre d* V'angrote-
bal.e. 

In différents endroits, et tandis que la 
fou e des procss*i nn ras sageaoe l ie , 
partent ue*J éclats ue rira un chante : Ni
çoise, Nie las. ai. ah. ali i Sur d autree 
points, dea camarade* chantant la i Mar-
eetllaiae •. 

Les pjltciér* et las gendarmes sa pré i 
pilent sur les petits gr ujes ds mani'ts-
•ants i.iullens I* Ceat le signal de* pro-
vo. ut on* D* tautet par.s on frappe sur 
les nôtres 

(in da nos amis, qui chant* la Marseil
laise, est saisi par deux gendarmes, 
bousculé et entraîne par eux vers le posta 

| d* p iicu 
Plusieurs can araries l'accompagnent an 

crient: Vue la hépui.ltque '• A bas ta ca-
à lotte I 

Sur I* Place, les boutculadea et les pro-
I vocation* continuent. Les pr»ceasionnards 

é: les Pcauv Rouget, font de I eppui de la 
police, continu nt leurt exp cet*, et ce 
r.Vst qu'au i ou i d'ut: quart d heure et alors 
aee ce termine la greteaqu* cérémonie de 
l'retrade aa* le* provocation* elles coups 
prennent in 

Î
l es processiopnard* peuvent être fier» 

de ic.ir journée. Ils p lurront recommen
cer, Broubrouek vcitte sur aax. 

Leg arrestat ions 

Aujourd'hui, dit-il. tous ta* partis near-
g*o « s'unissent contre le* socialistes, 
aa»*l bien aa Partemsnt que dans tae con
seils m*n elpanx. et c* qni *e faite Tour
coing ee lait p .rtout en Krance C eet la 

eédants. de* jouisseurs. 
r* t*ur coffre-fort eentre 

t atr* de e> an ter ta • mrfill ise ou de c'r.er 
vive la - épti lique t Cependant, an seul a 
été. maintenu que quee heures au poste, f 
apr-a quoi il a été rel e ié. 

Nous croyons Savoir qa'il n'y aara paa 
de p> orsmtes. atwua délit a ayant pa étr* 
eoastasé 

C'est é. al, alla est belle la liberté rèpu-
| blicaïae qai permet d arrêter de* citoyens 

dant i* *eul crime eat da ae croira vrai 
méat sa i épu lique 

ri est vra. qa* I* monsieur dé Caudry 
{ feus a t l* servie* d ordre (f. sur la place. 

Moue eurone rtantdt roce<*ion d* rt 
parlerde ce mont sur. G O. 

Coafénmoê ambUqm 
Hier «0:r.e ta lisa AFeetiminet Martia. 

M Coa'éreae* pa ttsrar* St eoetradietoire 
orgnn s e par le Parti cavrver d* rear-

• a i*» an ta» ptrasetaa* «aasataien* A la 
I teiuiea. L*> ciio>*a Cepeile est aommé 
président d* *éanee ; assesseurs Van-

rtmanie droas, a e t . eleseaul. 
. A ares an* aHodat en da ottoyan p r s l -

*«ft *t U l aVHL *nf ilaMJIA etmt** ré»***' «aa «nsHI-

desné.-.tés. contre ceux qui ont faim 
Pu s l'orateur eonc at * ta nécessité de 

l'organisation pour démettre avec suc
cès 1* s ICI té ego s le a ao.ourd nm ou 
tous tas raterèt* aont centre dietotrec et 
I* remp.ccer par la aoeiét* colle ti iste où 
régnera ia solidarité, la r«tern té antretas 
nom nss (Appl*adist*m*nts), 

Dant une vibrante péroraison, i'orstoor 
termine en donnent aux socislist'» r*n 
d*z von* poar 1«* batailles électorales 
prochaines 

Aucun contrattictf nr ae s étant préeentd, 
le président met aux ssjM et fait adopter 
ua ordre du joar d* remerciements aux 
oratear* et engaares.it les travailleurs à 
lutter sxns c**se poar leur êmancipition. 

LE NORD 
ARRO»fDiss?3fKrrr i » i,i:r,K 

LOOS. — V,ctime de faraqe. — Samedi, 
pendant un vio ent orage qui c'est alattu 
aur le camp de Cualooc le brigadier Coy. 
du 2 e d artillerie a été jet* A bac de sa 
monture et c'est tué sur le c up 

Coy cel le flls da gards c a npêtre de 
Loos . m ju!T« du désesnoir de ce dernier 
en apprenant O'.tte terrible nouvelle. 

BALVTPf. — À propos d'i n» dHibêratiim 
rfu contt.il Muttiei/j* — Il a été a'hchd A 
ta part* d* la Main* une délibération du 
Conseil municipal en data du 12 juin, qui 
est tronquée dans esrta ne* de ses part ea 

| C'est A tort, en etfet, * • *n ceq*i concerne 
I* crédit d* dOu francsspoar la fête Natio
nale oa a fait figurer MM. Six, L«forl 
B* tin et Lac q comme ayant voté jiour. 
Ce* msss eur-i ont voté contre. D'autre part 

. la demande de subvention de -'lin lr. for» 
f mulee par <0 voix contre 4 aa scrutin s e -

cret, que l'adjoint Six, — toujours cours 
geax — a»ait demandée. 

Enfin, il eat non d* noter que ce même 
Six éés t associé à uns protestation du 
conse 1 er clérical Lefort contre la déci» 

• sion de la I ré eetare retirant le bénéfice 
! des fonrn tur s scolau-ss gratuites aax 

éleva* de* écoles coagréganate* 
Voilé de* po at* qu* ta compta rend» 

de M. I» secr tara de la Mairie ne I a p Ne* et lesgea iarmss eut saisi plu- pa' «a îamiéru et qu'il était bon de faire 
•i*ars de ao* . aroarades qui* étaient par- J rassortir... pour I édification des élec 

leur*. _ ^ ^ ^ ^ _ ^ ^ _ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

ARRON'BISSr«st*tT D'HAZEBSOUCK 
BÀ'LLEtJL. - Ineendte. — L'orage s est 

abattu samedi A 6 h Irîtnr toat le cen-
tour de HB'I eu! et a englobé, d an* foraii-
da la etmcel e d* feu. I as lee bâtiment* 
cl* la ferme ooeapee par Henri l iane ». 
aeetion de i englan : liant* d* Heilleul 

tua t heurec, toute* 1*8 constructions 
étaient sonsu n.éea II ne restait plus ds 
bout qn • les cheminées 3i pompiers, et 
une pompé arrivés sur les lieux I heure 
après, ne purent qus constater lear îra-
pui**an*c 

Toat I* mobilier de ménage, lé* charrois, 
asteaeilee de labour le* récoltes secors 
sn grange, 16 por s des poalss, été., sic 
ont été la proi* det fie n mes 

Les 2 ehev.ux et le* béte* A eorn** 
étaient hecreu*em*nt aa lova deo* la 
p. tara de la taras* at n* sont pat oempris 
dea* le* perte*. 

Las bâtiments at la ferma, appert en» 
aeut à M a s ri**b*cK. propriétaire en 
Suisse ; 1* mobilier Aa ftrattar et tas bati-

AKRONDISSRMBrrr M VAL«»f<"rB»r!«»5 
SI-AMANO. — Parti ouvrier. — D«BS 

ton aasamtifee générais du frjuia la réu
nion * voté un ordre da jour de lérioita-
tions au citoyen Lortlnoi*. «scrétair* 

(irc've ri, Cominre. — L* souscrit lion 
ouve te psr le Parti oavrier pour les ra-
baniérs de Corninss a produite un peu 
plue de L'I; fr , sommé qui a AXA envoyée 
an citoyen C. Deleluzs. 

L'orase. — Pendant I or»f • d* samedi, 
lr fondre ett tombés s*r on maulin aban
donné, situé route da Lille. 

A Bri loo, un moal.n A vent a été dé
truit. 

Au Gaspillage 
Toiles et Taies d'oreillers 

PAS-DE-CALAIS 

CÉRÉMONIE PATRIOTIQUE 
A A V I O I V 

Toute la population avionnaisa, frater-
nclle nent unie dan* le plu* aob e de* sen
ti mants «t à laqael • étaicat venu* ta join
dre qa mut* a lia, itama at de eociée* de* 
canto a da Vimy *t d* Lena, a rendu Ai-
maucli* un eolennel hommage a ceux de 
aas en snts morts pour la Pétrie. Il s'a
gissait de l'inauguration d en monument 

L commenter; tilé.evêpar seaacriptioa entre 
lea ne liants. 

aura svealstassta 
Le gouvernement était représenté A 

cett* cérémon* par M le général Mar
chand. d'Arras Y assistaient, également: 
MAI. sapsyra de Craa I conseiller de pre-
fcciare. It.ae,député Taiihaadier, conseil
ler général; le commandant Spriet de 
Lena le capitaine Uouvart. vicia.e ral
lier, jnge de paix. I* municipalité; le* 
•ont*.lier* municipaux d Avion Gerbore. 

readent da conseil d'arrondis ement 
Arrmt: i egenti: et l'outrem-pinc; con

seiller* d arrondissement, leaglet. adjoint 
au maire d'Arrat. 

Leaantorites loeate* aecompegnée* d* 
l'harinoni* municipale et de la compagnie 
des aapeurs pompiers, se portèrent é la 
rencontre de M I* général Marchand et 
des astres i vîtes qui furent r* ua dan* 
le salon ne la marie décoré avec gont. 

Ile Btaasjssct 
A midi, un banquet tréa bien servi, réu-

niasait environ i ent eonviv a lan- la salle 
d* I liysee M. Legrand c nseiller muni
cipal au nom do la v.lle d'A .ion et de la 
municipalité, a lavé aon verre poar hoir* 
à la santé ds M l élix Faure, de* repré
sentant* d* I armé* et du gouvernement at 
aux députe* présents MM. Ho*e et Tail
landier ont répondu en excellent* terme*, 
a, ..nt un mot aimable pour tous 

Eat I s r t r t e 
A trois h ures at demie an cortège c'est 

fermé devant la mairie puis a défilé dans 
Tordre suivant : 

I. Harmon a municipale d'Avion. — 2. 
Société o* Cymaaetique de Saiat Laurent 
Blaugy. — 3. — Compagnie de Sapeurt-
I oinpiars de l.iévin — 4. Société 'laisse 
dt Secoure -La Prévoyante» Mér,court — 
C Fanrare de l« Cité d'Avion. — 6 Société 
de Gymnastiqa-t de Lent. — 7. Société 
Cause de Secoara eL.'AbeiHe», da Meri-
court. 

X. Les Trompettes d* Mérrcosrt. — 9. 
Compagnie d* sspeirs pompier» de Looa. 
- lu. Combattants 1870-71, Avion 11. 
Le Fanfare oc Méricourt.— 12. Compagnie 
de sap«urs-pompi[T* d* Mértcoart - 13 
Combattante 18/0-7), Mrlly-Monligny- — 
14. Il.r onie mtio cipale de Laa*. la. 
Compagnie de sspesre -pompier* de Lent. 

lu. Soei'té Caicsc de Secours (Avion).— 
17. Les Trompait** d'Avion. — 18. Société 
Caiat* da Secours d'Aeneville. — 19. Sé 
riel» d ancien* son» officier* dé L*ns. — 
Su Sociét La Jeunsase d'Avion. — 21. La 
Fanfare de Noveilea-eoua Lests — US. La 
Société > aisée de secours de Vimy. — SB. 
Lea Combattaats i:s70 71. ds Liévin. 

ti . Les trempettes de Lea*. — 25. Muti-
qa- éu .nér* ae Len*. — 26. Seaiété de 
gymnastiqiis d Arras. — 37. Compagnie 
ce sapeurs-pompiers d'Héaia-Uevard. — 
28. Groupa d* soldats d'Avion soas les 
drapsaax. 29. Autorités mil ts res at civi
les eonosil municipal, comment km. — ao. 
Compagnie de cap* irs-pompiers d Avion 

Pendant la défilé, la jeuae ecratain* 
| Dan raeae t t veste*, *v*« an* gentillesse 

exqatae. prétsaast tut sali nanqatt A M. la 
général atarcs.atm n a î t paru Iftacité de 
cett* marqua d'attention. 

Devant 1* monurn**** et a*a»Aa "- -

ARRONDrSSfmnKT Ot trtrStJlttt 
BKTHUNK. — Ceaceetrr agricole tan-

tonal. — Va concours agrleot* tSlrtâésA, 
organisé par la société d'agriculture da 
1 arrondissement da Béthune **ra ouvert 
1* dimanche 11 juillet A 9 heure* At} 
nantie. 

Le concourt départemental detaloaa 
s u * lieu, le 14 jalllet sur IA ntate da 
Mardhé-aux-C«evaaxtà BétbAae 

LliNS — Paît m je du 8U. — SntBeéa 
matin, le Sic régiment d'infanterie, â* re
tour A* Dunk*rqu* en il vient de arealr* 
part aux tirs de gaerre, était Aa poésagt A 
Len*. 

Vers onzo heoret et demie, ta régiment 
entrait an ville aux son* d entraînants pan 

. redoublé*, excités par uns maat* cbsta 
I raie au meilleur effet et dont M. le colonel 

Sériot a le droit d être fier 
M. Court a, maire de Leee. cur t* perron 

d* l'Uotal-de-Vil a, attendait dos bravée 
a*ldàti qu . tu un oiia d oeil, as massèrent 
ear la Grand Place, truel epeexeota gran
diose qus cette masse de 1.5ut> baïonnettes 
rendant las honneurs aux drapeaux. 

M. Court n, maire, le premier ee décou
vre alcr* ton* les Lensoia l'imitent, l*a 
y*ux fixas sur set tréi* coalenre qui por
tent dans leurs plis des Souvenirs et ds*) 
espérances. 

A t> h ares, i excellente musique da 84e, 
•ou* I art sti ,us direction é* M. l'A as art. 
s est fait entendre tuf I* kiosqss ds 1* 
plaaed» la itépubltqa**! natre apprécia
tion sur ceae exécution sera aussi court* 
qa* fUtteuss : c'est partait. Taatefoia. 
ajouta i s que I on ssnt dans tout* I exécu
tion 1* main d'un maître 

L'Harmonie Municipale voilant faire fêta 
A ne* soldats a donné ensuit* on concert 
très goûté 

Dimanche, A quatre rru matin, tous les) 
hommes da régiment, frai* et dispos, es) 
aont mi* en roate pour Deaai o» il* tarant 
eéjoer. 

Rmrrcem'ntt. — Lé camarade Jules) 
Guyet, eserétaire de la mairie dé Crots, 
remercie to«» I** eetialitte* Ae Lsaa at 
Antres points heuillsrs da l'es ds Calai*, 
de* aembreu*** marées* de avaeassnaaa 
qui rai «sht parvenues 

ll.*or assure qu'il u r * toajoar* «tir la 
l rien* pour le boa combat en favear dea 
doctrines socialistes et sartant pour la 
min* « aux mineure ». 

HKNIN-L1I.TAR». — Séuniea dueontta 
munie pal. — Gottformé m *at A l'arrêté 
i. mist-riel . le conseil maaieipal e'aef 
réuni hUr d. nanehe -Si aoaeaat A I ettat 
deii'e'sec délégué* sénat, ri «ut pour le 
rsm] lacement de M. C ameteaete, rWeAéJ. 

Outétéélas au 1er tour : M. Raraoe : 
an tecond toar : MM Iheéliex et La«sllai 
aa troisième toar : MM liavamel Aague-

-t». tiailand l oui* Hrunelr* r>an?oiteintât 
DamaaeeBns.Uallaaé-làenrlet at Letebvie-

' Deladarrièr* 
Lea auppléants «ont: MM» Orayétta» 

Gruvélle et l-ef*avre-ltrond*aa. 
A remr rqaer qae les quatre i" 

Mguee na font pas partie du coneail muni
cipal et que M. Tbelliex maire le eoi-
disant républicain, lee a choiaia pour faire 

[ éci.ec aux plut Agé* d* ls mraenté. 
Non* reviendren* «ar cette Séaaôe. 
M ARLES. — Tiierndlt.— Tééldredi. vers 

8 h lf2 du matin, aa incendie s «st dé
claré chez M. Victor l ioener. «uttivateat A 
War.ee. La malien d'rrabitalien a été fort 
endommagée : toutee lea récolte* ont été 
détruitas. l e s perte* n* «ont pa* encore 
évaln ee; il y a aaaoraacn, 

POtrcjUlriURS-La» BaTHirin' . - AlsVa-
tat aux mrrurt. — f n nommé Fraaçois 
Dcléglis* i ans, demeurant A Bruay eété 
arrêté, jeudi eotr * PaaqaHueo iea-lat-
titaee pour attentat aax moeurs sur non 
lillctt* d* 8 au*. 1 .lise L.. 

HMLL40OURT. - Vol. - Pendant In 
nuit, dea raalfaiteura ae aont introduite 
daas t lut cure maisons A Maiflioourt, ils 
ont prie 3 coqs st 10 poule* chsz M Ho
noré Clément. 9 lapine ehex Mme veuve 
Adolpne Dumont et ane certaine quantité 
liege chez M. Florimund (.ullroy. 

Au Gaspillage 
Soiries noires et couleurs 

N'EUX-LHS-MIMBS. — Vol. — atW* 
veuve l ran.o i Dup re, qui tient un cnba-
ret près des coron* d* la Croix Bieard, A 
N. ux les-Mines. a étant a semée pendant 
une dizaine de minutée -.ans «voir pria la 

Sréc-autioe de fermer lea portas,* constate) 
aon retoar tjaon lai avait dérobé oa 

porte-monnaie contenant 3u franc*, qai 
éta t dépoeo dan* le tiroir d'un* table As) 
la cuisine 

GAUCHIN-LBÛAL. — Arreitation. - . 
Rliaa Lion, né A Matringhem. Agé dé SA 
ane charretier au eervicede M. René Toa-
1; n c .11 valeur 4 Gaucbin Légal, ayant 
et* ehar.e d aller chercher aves nn char-
not Ko quintaux de charbon, A la foaae a-
1 ue* mines de bruay pour le compte est 
M St Léger en a pria '-' quintaux poar rat 
M. St Lég*r s en est aper.u et Lion, eau 
rèté.aéU conduit vendredi matin A la pri
son de Béthune. 

VKRMKLLKS. — Accident d la font 
n i — l'a grava accident vi*nt d* na 
produire A la fosse n* 3 des minea An 
•ttnnii l 

i n aommé Polpo, Acte de 30 aaa, n aa 
les re nt brisés par la chate d'un bloc usT 
char on 

L'étal du bleesé ett trtt grève. 

ÉTAT-CIVIL 
^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ i aa >VT juin. - . 
Marthe Volkaert, rue de Kocroi. t. Duqoesae. 
2. — Adérins rettet rae du Tilleul. 361. — neV 
mond Dégrevé, rue de* Longue* Haiea, r. Deav 
rumi.ii, 11. — Délita Mesliei» impasse Naha» 
chodoaoeor, t — Lmiliaaoe Vernetst, rue et isa. 
peser barbe d'Or, 12, Blénore Ceriécta 
quai de Toulon — Aaea Bas*, rae dee L«agaaT 
Hstas, c. Vronaaa, 41. — Raysnoede bohersar 
réel, ne* A* ta Basas Mats**, e. AgsaL*, lt>. -
Mar Stg*ad, rus Laveiaier, 28. 

Décès. — Loess Wareequellea, 64 sa*, me éa 
France, 159. — Henriette Florin. 8 moi*, sat 
Naie, a*. — Oetaetre, srAsinlis sans ne ras 
A* Msersanx. e. Dabeecreaaire. — i. B. La» 
clsrcq, 49 s*i, Aotel Die*. - Asie* Rotaa, a* 
sas, Hôtel Die*. 

U OArarU, Pua. MOREL. 
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